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PROJETS À VENIR
Le portefeuille du PNUD pour la biodiversité et les écosystèmes est le plus 
important de tout le système des Nations Unies. Il englobe plus de 130 pays et 500 
projets, avec un financement de 1,5 milliard de dollars et des co-financements à 
hauteur de 3,5 milliards de dollars. Son programme pour la biodiversité et les 
écosystèmes, a permis d’établir plus de 2 000 zones protégées couvrant un total 
de 272 millions d’hectares dans 85 pays à travers le monde. Nous développerons 
ce portefeuille tout en explorant de nouveaux partenariats qui aideront les pays 
et les communautés à s’attaquer au braconnage et au trafic illégal d’espèces 
sauvages. Ceux-ci comprendront des partenariats avec des gouvernements, 
d’autres agences des Nations Unies comme le Programme des Nations Unies pour 
l’environnement (PNUE) et l’Office des Nations Unies contre la drogue et le crime 
(ONUDC), la Banque mondiale, la coalition d’organisations de sauvegarde des 
espèces sauvages United for Wildlife ainsi que d’autres groupes de la société civile 
qui lutteront contre ce fléau et s’efforceront de réduire la demande mondiale de 
faune et de flore sauvages et de leurs produits dérivés. 

Au service 
des peuples

et des nations   



Le trafic des espèces sauvages représente l’un des commerces illégaux les plus 
lucratifs au monde, avec une valeur annuelle estimée à 23 milliards de dollars. C’est 
une menace planétaire à multiples facettes, avec des défis propres à chaque pays 
ou région. L’Afrique se trouve à l’épicentre de cette crise, car elle a vu le braconnage 
augmenter ces dernières années, aiguillonné par la demande internationale de 
défenses d’éléphant ou de cornes de rhinocéros, entre autres produits de la faune 
ou de la flore sauvage. Certaines régions d’Asie et d’Amérique latine connaissent 
des problèmes similaires. Les impacts négatifs de ce trafic sur la sécurité humaine, 
le développement économique, l’intégrité environnementale et le bien-être des 
communautés sont cependant les mêmes partout sur la planète.

■	 Le braconnage et le trafic des espèces sauvages érodent la biodiversité et les 
écosystèmes, et ravagent des populations clés d’espèces en voie de disparition, 
dont certaines sont au bord de l’extinction.

■	 Ils engendrent l’insécurité, perpétuent les conflits et enouragent la corruption. Ce 
fléau représente une préoccupation majeure pour la sécurité mondiale. Les bandes 
de braconniers ont souvent partie liée avec le crime organisé.

■	 Le braconnage et le trafic des espèces sauvages sapent les initiatives de réduction 
de la pauvreté et nuisent aux moyens de subsistance. Ils privent les pays de leurs 
atouts nationaux, érodent la cohésion sociale et font fi de l’État de droit.

On sait à présent que pour relever les défis que posent le braconnage et le trafic 
des espèces sauvages, il nous faut non seulement renforcer les institutions et 
organismes chargés de l’application de la loi, mais aussi agir de façon décisive pour 
éradiquer la pauvreté, créer des opportunités économiques et impliquer pleinement 
les populations autochtones et les communautés locales dans le processus 
décisionnel. Le Programme des Nations Unies pour le développement (PNUD) 
propose des stratégies qui aident les pays à lutter contre le braconnage et le trafic 
des espèces sauvages afin d’arriver à une croissance inclusive et à la réalisation des  
Objectifs de développement durable (ODD).

VISION, ATOUTS ET STRATÉGIE DU PNUD
Présent dans plus de 170 pays et territoires, le PNUD aide à éradiquer la pauvreté 
et à faire progresser un développement durable propice à des changements 
transformationnels et à une réelle amélioration de la vie des gens. Il propose 
une approche globale qui s’attaque aux enjeux connexes que sont la pauvreté 
multidimensionnelle, l’inégalité et l’exclusion, ainsi que la résilience et la durabilité, 
tout en améliorant les connaissances, les compétences, la gouvernance et les 
technologies de production nécessaires pour réduire les risques et pérénniser les 
acquis du développement.

L’action du PNUD contre le commerce illégal des espèces sauvages participe 
de cette approche. Nous nous appuyons sur notre expertise, nos partenariats 
et notre réseau mondial pour aider les pays à éradiquer la pauvreté, protéger 
l’environnement, autonomiser les femmes et renforcer les institutions, le tout dans 
le respect de l’État de droit. Nous offrons une aide pour accéder aux fonds et à 
l’assistance technique requis pour combattre le braconnage et le trafic des espèces 
sauvages. Nous intervenons sur l’ensemble de la chaîne d’approvisionnement de 
ce commerce illicite en nous attaquant à l’offre, au transit et à la demande. Nous 
travaillons à tous les niveaux : nous nous focalisons sur les communautés où 
l’application de la loi sur le terrain est essentielle, nous mettons en rapport toute 
une gamme d’acteurs nationaux pour agir de façon cohérente dans chaque pays et 
nous collaborons avec des partenaires régionaux et internationaux pour garantir la 
coopération et la coordination des activités au plan mondial. Le PNUD adopte une 
approche en trois volets qui vise à : 1) offrir davantage d’opportunités économiques, 
notamment pour les hommes et les femmes vivant dans la pauvreté, 2) renforcer la 
gouvernance et l’application de la loi et 3) sensibiliser toutes les parties prenantes. 

Offrir davantage d’opportunités 
économiques et d’options en 
matière de subsistance 

La lutte contre la pauvreté rurale et la création 
de moyens d’existence durables constituent 
l’une des dimensions clés du combat 
contre le braconnage et le trafic d’espèces 
sauvages. Il faut offrir des alternatives 
viables aux individus et communautés qui 
qui vivent du braconnage et du trafic. Le 
PNUD se focalise sur la diversification des 
moyens de subsistance ruraux, la gestion 
des conflits entre les besoins humains et 
ceux de l’environnement et le partage 
des bénéfices que permet une gestion durable de la nature. L’appui à la gestion 
communautaire des ressources naturelles est l’un des piliers de notre stratégie.

Renforcer la gouvernance, l’application de la loi et la coordination

Le renforcement de la gouvernance et du respect de la loi est nécessaire pour 
répondre avec efficacité aux défis que posent le braconnage et le trafic des 
espèces sauvages. Nous nous fondons sur la multiplication des patrouilles 
de rangers et leur plus grande efficacité en leur procurant les compétences 
et la technologie dont ils ont besoin pour faire leur métier, et nous aidons à 
coordonner les communications sur le terrain, le partage des renseignements 
et la surveillance aérienne. Dans chaque pays, nous élaborons des stratégies et 
plateformes nationales qui facilitent la coordination entre les différentes autorités 
qui doivent intervenir pour garantir une réponse efficace : police, douanes, 
services de renseignement, systèmes judiciaires et armée. Nous mettons l’accent 
sur le renforcement des institutions pour assurer l’État de droit et lutter contre la 
corruption. Le PNUD gère aussi un portefeuille de projets considérable afin d’aider 
les pays à renforcer la gestion des zones protégées et à y faire respecter la loi. Nous 
œuvrons également à l’intégration des stratégies de lutte contre le trafic dans les 
chaînes de transport mondiales.

Sensibilisation et coopération

Un travail de sensibilisation bien plus important doit avoir lieu pour réduire la 
demande d’espèces vendues illégalement. Il faut faire comprendre la valeur réelle 
de la faune et de la flore sauvages pour les communautés et les nations, ainsi que 
la façon dont ce commerce illicite sape les progrès du développement, la sécurité, 
la stabilité et la croissance économique. Des échanges diplomatiques, des 
interventions visant à modifier les comportements du côté de l’offre dans les pays-
sources, des activités de plaidoyer coordonnées et la mobilisation de ressources 
viennent compléter ces campagnes de sensibilisation. Le PNUD encourage 
la coopération Sud-Sud ou triangulaire entre pays-sources, pays de transit et 
pays consommateurs afin d’harmoniser les approches et faciliter l’échange des 
meilleures pratiques et des technologies.


